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Editions Maurice' .Senart
20, Rue du Dragon - PAR l'S

EDITI()N NATI()NALE
(£uvrespou 'le Violon, révisées et annot�es par.

Ll'C-IEN ;CAPET
. �-

'" �

BACH: oSonates�(�iolon seu!)' MAZAS: Etudes spêciales
FIORILLO-: 3 Etudes �. b;illantes
CAVINIÈS' : 14 Etud�s- -

'

d'artistes

RODE: 24£.apricel�

�
_.,;,:_ .....

CEuvres� peur Violoncelfe-
Rec.y�illies et annotées par

MARGl)ERI.l'fE CHAIGNEAV
-

6- "I-

six Sonàtes originales .:- ""

-::çonce�to origina_l.. -

.•

�

� �.

Sj� Sonates u ,.... �

'- Villaldi

Zocarini
�

7.
'\. f3arrière

-

..

-�

Viva.ldi �

(Ba,ssc:, réalisée pour _Q(di�stre -à, ccrdes par Vincent d'Indy)
'six' nouvelles Sonales ,. ',.'

-

Barrière
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INSTITUT MODERNE DE VJOLON
PAR.IS

,Soú. la présidence d'honneur de
.

EtJG:tNE YSA'¥E/ FRITZ KR�ISLER

PABLO CASALS

Direction artistique

LUCIEN CAPET
,¿;; -

�

-AL8ERT JAR.OSY

ADMINISTRATIO,N

,

69" �ue
-

de' I'Aesomption, Paris- 168
-

. . Auteuil 38·87
,Telephone: S' 3141-, egur-

Adresae têlégraphique :
..

L&IIaattic. Pari, ..

3

Bureau International de Concerts

"

MM. C. KIESGEN et E C. DELAET
. "_

.._
-

-
-

�'Adminiisfra!eurs du QUA"PUOR ',CAPET
. MM. Luoíèn CAPET, ¥aurice JiEWITT

-I:lenri BENOIT; �-amine'DELOBE�LE-"
Adm�njstrateur�-'dc 'la, Société Philarmonique de Par�s. d� I� Sociêlê' Musical�

r lndépen�a�té' (S. Md.), de la Société des Cotñp�¡�eurs-de Musique

Oraanisateurs d�� çOIÍ�erts de J'U:-F. P. C, (Union des Femmes Professeurs
,

et Compositeurs aé Musique. de la Société des Concertê de, Chant classique,

REPRÉSENT-ÀNTS DE:

Frit� Krei�ie;, Pablo Casals, jascha Heifet¡, Harold Bauer
__ , ,...

" :fe

"Ossip' Ga!)rilowïtçh, Armand F�rté, Albert Jaro�Y::, JèIly d'Ar'any
Flonza'le;..Quartett � Trio : Cortot, thib�ud, Casals, etc.

-

-

....... ..

Organisation:ile' Concerts, Tournéeí, Rep-"'ésentatfon d'Artiltes
�-

....
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Un Institut <le cegenre ne pouvait naitrè' que 10US les auspices
du -Maitre .qui est actuellement le chef incontesté de l'école fran�

çaise, et que son artjncomparable, son autorité "nÍorale et son carac-
tére ont situé parmi le�.continuateurs de Viotti: LUCIEN CAPET.

L'Institut Moderne de Violon le remerciê d'avoir. accepte la
lourdetêche dè Cliriger régulièrement ses classes, de veiller person­
nellement a l'évol�tio� artistique des êlèves.e� devenant leur guide
ét-Ieur ami.

-, -: ,� ....

Et si, sous l'influence directe de sa personnalité, et de celle des
prolesseurs éminents qu'il a choisi comme collaborateurs, les élèves

parviennent ¡;('s'approprier nós traditions les plus épurées, et s'ils
trouvènt dans notre Institut une atmosphère particulièrement ,,7-

propice à leurs próg�ès, nous aurons alors i'êrissi à -tombler cette
-.

=
-laèune �ont ilest parlé-plus haut,

-

.

_
•

v L'Institut Moderne de Violon offre un �seignement violonisti-
'que d'ú� abiolu/u��té (Ecole Capet), toqs -les prolesséurs étànt

les uns avec l_es"-àutrês.en complet ácc�d s�' toutes les questi�ns
techniques.

� _

�
-

_

Mais notre Jnstitut ne Jñériterait' p_js son épitlrète d'École
« Moderne » s'íl n'était pas désireux d'élargir� Ïa corrception péda-
gogique du passé,

.

"

d
_

C� qui différ�ciera'cette- école des C:onservatoires dà présent,
t'est qu'elle' tiendra le plus grand compte ae� ttchesses que peut
apporter le-contacl'des grands virtuoses de 'ce l�mps.

L'lnstitut'M'òderne de Violon ouerira I�rge,,ºent ses portes à
"l'air du dehors"; Il.s'eflorcera de continuer .à mériter l'intérêt et

I'amitié, de ses ill�tres p�rrains et de ses membres correspondants,
ê -

Adresser les demandes
de leçons et d'engagements, ..

de concerts

'chez PLEYEL
�

/--' 'Domicile pariiculier :

64. rue de Monceau

�ARIS-VIII·
Téléph. Wagram 60.90

PIANOS-· H-ARPES· CLAVECIN5' RLEYELA5
."

�f> A R-I S
LO NDR'E.5
ê5RUXE.LLE5
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STUDIO. THÉATR�L
�� �

du

Professeur Théodore KOMIS�-RJEVSKY
Dirècteu.',de -Scène du Th-é&tre des CliaTTJfJs-E1ysée!

COURS ET LEÇONS PARTICULIÈRE$'

. DRAME, COMEDIE, OPE_RA, 'BALLET

MOUVEMENTS

(Les leçons peuvenf être donnêes 'en :

allemand et ita!ien)�

.t

..

et en toutes occasions, il tachera- de créer des liens entr.e les éleves
et les maitres. de passage à P�ris.

Afm de mettre ses principes en action dès sá fondation,l'Institut
El: donné une sèrie de reunions d'avant-garde au cours desquelles il

�a eu le-privilege d� recevoir les visites de M. Jascha Heifetz,
;>: -e

Albert Spalding, PauJ� Kochansky, de MM. Lefort et Touche
•

(professeurs aú Coris�r:�atoire) ainsi que d'autres nombreuses per­
-

sonnalités.
Nous tenons fóut parti�irlièrement á. remercier le célèbre violo­

-

lliste BRONISLAV 'HUBERMANN de l'estime qu'il nous a

témoignée en aonnant deux demo-nstrations techniques qui' furent
",d'un intérêt exceptionnel,

,A� cours de ces sêancee, M. HUBERMANN ,a dêveloppé
ses. idées.persennelles sur les problèmes techniques d'intenation, sur

'ses méthodes de tr�va{I, sur.ses efforts d'endurance techniqu� et sur

ses experiences 'de carriere.
Le succés consid�rable obtenu, et les souvenirs tres vivants qui

en- subsistent à Paris, nous font bien augurer du plan que. nous

ávons conçu et qui a debuté sous une aussi heureuse étoile.

-", ,.,

7

"



 



 



1.0

Mme S.' JOACHIM.CHAIGNEAU

"
-

Cette vroloniste fit ses .études teçhniques56us la direction de
A.

_ GeJoso, de Mauri�e Hayot (eux-mêllles ditlciplés"de- Massa�t)�
puis de A. Rivarde et elle travailla son repertoire avec Camille _ ,

Chevilla;d. Elle desce;d done, elle aussi, en droite ligne, de cette-
.

grande école françaiee dont il est parlé Polus haut.· '?;­

Fó,ndatricC (èn collabo;ation avectses deux'sreurs)- dlJ
"Trio Chaignea1.�", puis de la "Société des Concerts Cliaigneàu", �

elle porta princ::ipalement s�n acti·vit{ven. la musique de -.cnambre ;,.

et I� pédagogie� Son 'succès, dans ;e double domain���áltirèrent
.

bientot l'attention des musiciens et ils lui valu;e"nt des ániitiés 'artis- .

tiques qui Ïurent, pour son' dêveloppement, d'une importance déci­
sive•. Celle de Pablo Ca�als, le fIaternel ami dè

-

sa jeunesse, er
celIe'-de-1oseph Joachim, dant ell� r�çut les iultimes co1tfidences
artistiques, et les epseig�emen�s parir ain;¡_dire tes.tamentaires,
�xercèrent en dfet, s;�� t�Ient, }Ine influence °définitive�

.

.

s,

Elle débuta áTéÏl'anger. sous les auspices de Joachim, dont dleo:­
devait, quelques années plUs tard, a�\Ten,ir la nelle-fille. Au COUfS

des nombreux concerts qu'elle fut appelée à donner pàr la suite"._
...

.•
' _,-

r??

-

Cest la première foil; qu'on trouve un document écrit sur le
Vernis de C�émone: malgré les rech�rdíes assidues, dans les
bibliothèques. par-des savants compétents,

Voulant mettre à l'essªi ta recette, qu'il avait trouvée, M. Gal­
licanne construisit 50 violon;, qu'il-recouvrit du fameux vernis. Fin
juin 1923, il fit de ces violons une grande exposition, à Paris.
exposition dent le succès dépassa .ses espérances. La surprise fut

gèné!ale. -Les violonistes et les experts voy_aient pour la première
fois les éblouissants reflets et les chatoiements multiples du Vernis
de Crémone'à l'état neuí, �Et pour la premiere Iois, ce qui enthou­
siasma tous les connaisseurs, et ce qui ne s'était pas vu depuis 200

ans; un instrument neul et non joué, sonnait a;ec le fameux timbre'
de -Cré�oúe, perdu deQúrs 2 siècles. Ceo qui prouve que le timbre
ltalíe!! est bien .une consêquence directe du vernis •

M. Luc Gailicanne est né à Paris en 1884. II fit ses études

d'ingênieur, mais de bonne heure, il se pássionnait déjà pour lés
, .

o

instruments à-cordes et 'pour le
o

mystère au timbre crémonais,
, '

Ayánt approlondi la mécanique et la chimie, il étudia le violen
sous la direction de Càrl Flesch _et de Boucherit, II. se

o

trouvait
do-;:c a�oir eli mains les armes néc�ssaÏres pour aborder ce périlleux
problème, quand sa bonne étoile Ie conduisit à la découverte du
nía�uscrit italien. En silence, il travailla pendant treize ans à mettre

au. point le grand secret des anciens. Il découvrit ainsi -cinq lois

insoupçonnées pour' l'acoustique des instruments à cordes, lois

exposées dans la bro;hure ..

le Vernia de Crémone, et les lois

d'¡coustique des Maitres Crémonais" (Paris, les Presses universi-
taÏres de France).

-

�- ".
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"

'(
-

(Gewandhaus de Leipzig, Philharmonique de Paris, Concerts

classiques de Monte-Carlo,
-

Philharmonique de Madrid, Orches­

tral Concerts d'Edimbourg, Cercle Artistique de Bruxelles, Schola

Cantorum, Concergebow d'Amsterdam, Concerts populaires de
;; Stuttgart, Sociêté de Milsique de chambre de Vienne, Conserva­

toire de Cologne"Concerts classiqges de MarseiÍl�, Cercle Phif-

harmoni4ue de Bor.deaux, etc.), elle eut pour partenaires en main­

tes circonstances : 'joachim, Casals, Harold Bauer, Capet, Marie

panthès, Hugo Becker,- Schnabel, Wanda Landcwska, ètc., etc.,

et elle fut appelée à jouer sous -la direction des chefs d'orchestre

le-; plus réputés : Chevillard, Ch. Bordes, jehin, d�Indy, CQsals,
- Nikisch. �"

�

Mme Joachim-Chaigneau s-'est définitivement, fixée à Paris afin

de consacrer dor_énavanrtout�s ses forces à l'Institut Moderne de

Violon. So� ouvrage : Aperçus modernes sur l'art d'étudier

(ava_nt:propos par Fritz Kreisler cl Lucien Capet) a -été accueilli
avec: Íe succès que l'oncsait, dans le monde violonistique.

Cet ouvrage situe son auteur parmi les « personnalitést de la

pêdagogie moMme et pa�i les artietes les plus réfièchis de notre

temps,

LA: �·DÉCOUVÈI\{FE
DU:

�ERNIS DÉ - CI\É.MONE

-

-

-

-' 'Vernis de Gt/mone, qu'avaient employé teusles gránd� 1uthieríi

italiens, en ll!ênÏeJemBs que la recette 'P9ur.la peinture 'du fameux

procêdé secret des'Van Evck transporté en Ïtalie par A�tonello da,
-

- "'"
- _.,.,,-

Méssina (ce qui preuve que la .questio; du Veniis de Grémone
est en connexion-êtréite.avec-la peinture dell anciens) ;' ce manus­

-criJ indiquait
-

encore le- procédé unique pour dissoudre les rêsines

dures, op-é[atio� devant la�quelle, la chi�i; modeme reste impuissante,
ContraÏrement � ropiriion génêralement ad_inise, le Vernis de,

"Crèmone est à ,oase de résines dutes; cómme le.démoiitre le manus­
"

crit de 1716::j;squ'en 175.0 en�iron, ¡�u¡-le 'monde saoait (et
dans tous les pays)-: dissoudre -

ces résines êÍurea -dans_ n'importe
que} véhiéule��8ecret qui s'est perdu par 'un:Ínistêre insondable.

-

11
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7' MAURICE HEWITT�
-

"'"
�

�

...

- Sorti tout i¿--�ne du Conservatoire de Batis avec UD brillant

premier prix, cet �ste eut ,te merite (à une é�oqlle ou tçute la'
faveur du public allait au lyrisme romantiqueJ d'être run des pre­

miers � comp_ttmdre l�grandeur classiqueet simple de Capet.
, Dèdors, sa voie était tracée; devenu disGiple,"le 'feune artiste
parvint bientòt i. 'la dignité- d'intime éoUabo�àtéur;� �n effet, lors­

qu'il fonda sofiquatuor, le maitre ;onfia, à celui�q�;i1 nomm� " �on
fil, arlistique" ie role "si �difficile et .si ratement bien compris de
second violo��-On ;ait � quelle-hauteur cet artist� a �tabl¡_ ce role

"'" '

,

� et ave� queI1¿ l!làitris� et quelIè modestie, _tQ�f:, à la fois. iI a ai

grandement
-

eontri15ll_é à la gloire de l'illtrstre guatúor, _

",,',
,

Membré deJ'Association des èom:e�ts" èol9nne pendant plu­
sieurs aimé�lI"M·, -Maurice H'e��itt a été �oIIpñé pjofesseur au

Conservatoire aln�ricain de Fonreineblèau en 1920. II est membre.
du jury ,ai Consef.vatoire de Paris, depuis L909.

-c=

- �. -

-

�
-

:.i!;;;,;¿.
f:i:?

,-HESRI BE:NOIT

- ,

Cet artisteréputé, membre.Idepuis 1919) du qu4_tuor Capet, a

�comm�nccÇ ses études au, Conservatoire de Montpellier. II le.

acheva à Paris, sous la, haute direction de Vincent d'Indy.
Dev,enu membre de l'orchestre des' Concerts Lamoureux, Henri

- Benoit continua à perfectionñer sa technique ; sa musicalitê et sa

'hre virtuosité attirèrênt 'biéntot l'attention du Maitre qui l'appela
auprès-de lui, dès la finv'dè 'I� guerre, afin de coopérer à larecons­

, --truction de son qUátuor.z,
M. HenrrBenoit,�' bien voulu accepter la direction de la classe

d'Alto, à l'Inatitut.Medeme 'de Violon.

IS


